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Textural distribution of sediments. 
On the basis of a high resolution (3. 5 Khz) seismic survey and a gra­

nulometric analysis of sediment samples, a textural map of the superficial sedi­
ments of Palma de Mallorca Bay has been elaborated, as shown in _Fig.l. The maxi­
mum thickness of these strata is about 25 m. (Fig.3). Within them, subsoil re­
flectors have been found that correspond to ancient accumulation of Posidonia 
rhizomae debris. ----

It must be emphasized that there is an atypical sediment depositional 
model, so that a large fan shaped area of coarse sands (0.5- 1.0 mm.) occupies 
the central and outer parts of the bay, while ;there is an irregular belt of me­
dium, fine and very fine sands between this central area and the shore line. 
This deposition pattern shows also a practical absence of muds and an abundance 
of biogenic materials, such as plant debris, mollusc shells, coccoliths and fo­
raminifera, that are in accordance with the glacioeustatic history of the bay. 
Mateu (1985), and Mateu et al. (1985a), have shown the existence o:f littoral du­
nes, ancient infrali ttoral river beds, pleistocene beaches, and vertical displa 
cements of the coast line. 

Micropaleontological history. 
The study of 43.500 specimens o:f benthic Foraminifera from piston co­

res obtained at locations T6 and T10 (Fig.2), belonging to 108 di:fferent spe­
cies, leads us to assume that: 

1.- Near the center of the bay mouth (core T6, at 55 m. depth), there 
is a relative equilibrium between epifoliaceous forms (Cibicididae, Planorbu­
linidae and Discorbidae), and rhizomatic forms (Miliolidae). There is also a 
regression of the last, coincident with the appearance of a mud micro:fauna (El­
phidiidae) and the persistence of forms typical o:f somewhat deeper waters, such 
asrextUlariidae. 

2.- The core obtained near the western coast o:f the bay (T10, at 25 m. 
depth), shows a progressive decrease of Textulariidae, a drastic decrease of 
epifoliaceous forms (Cibicididae, Nubeculariidae and Planorbulinidae) coincident 
with the appearance of Elphidiidae, and with a bloom o:f rhizosomatic :forms (Mi­
liolidae). The Elphidiidae live on the surface of sediments, on the leaves Of 
Cymodocea and on the tufts of Posidonia, and in present time are in regression 
---aresu1 t of anthropic and/or seasonal incidence (Mateu et al., 1985b). 

Cone lusions. 
The distribution of the sediments o:f the bay may be related to the 

biological production history of its waters. 
The sinuosity index of the bay and its orientation, would have, at 

least partially, secluded it to the mediterranean general currents, so that the 
abnormal granulometr ic distribution of the sediments would have been the result 
o:f internal hydrodinamic phenomena. 
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G-II3 
REPARTITION DU SEDIMENT ORGANOGENE ET DETRITIQUE 

DEVANT &lu- ISMAIL (EX-CASTIGLIONE) ALGER! E 

Djama1 BRAIK 

USTHB/IST, B.P. 9, Dar El Beida, Alger (Algerie) 

La ville cotiere de Bou-Ismarl se trouve a 45 km a 1 1 Ouest 
d 1 Alger. 

L I etude concerne 3 km de littoral a cote basse et rocheuse 
presentant des entablements sous-marins envahis par des pelouses a 
Zosteres, Cymodocees et Posidonies. Les fonds de ce secteur se caracte­
-risent par une morphologie tres accidentee. 

L 1 etude statistique des vents montre qUe les plus frequents 
sont des secteurs E, NNW a W. La repartition saisonniere des directions 
de houles au large correspond en grande partie a celles des vents. 

Par suite de 1 1 orientation N60!! du rivage de Bou-Ismarl, les 
houles venant de 1 1 ouest et du NW atteingnent la cote de maniere 
frontale. 
Apres le deferlement, les courants de retour redistribuent le sedaent 
vers le large par les chenaux inter-mattes disposes perpendiculairement 
a la cote. 
Par centre, le role des houles d I Est et du NE, dont la direction est 
presque tangente a la cote, consiste plutot a etaler le sediment sur le 
fond. Ce mouvement sagittal se materialise par une derive littorale qui 
achemine le sediment de 1 1 Est vera 1 1 Ouest, chenalise dans un sill on 
d 1 avant-cote. 

Un sediment essentiellement bioclastique et organogene occupe 
les fonds sous-marins de Bou-Isma~n. La materiel detri tique terrigene 
est tres peu represente. 

Une statistique des modes granulometriques de la fraction 
8Uperieure a 40um permet d I indiVidualiser, 80US forme de 5 modeS f lea 
differents stocks constitutifs. La nature des materiaux determine leur 
modes dimensionnel. 

Mode 1: De 64um a ll5um Frequences maximales a 78um et 140um. 
Mode 2: De 580 urn a ll50um Frequence maximale a 860um. 
Mode 3: De l200um a 2200um Frequence maximale a l350um. 
Mode 4: De 2300um a 2900um Frequence maximale a 2600um. 
Mode 5: De 3000um a 13 OOOum Frequence maximale a 3500um. 

Le mode 1 (78um et 140um) correspond a un facies de sable 
detritique fin de couleur grise, provenant de l 1 0ued Mazafran. 

· Le mode 2 (860um) essentiellement bioclastique, renferme aussi 
une fraction detritique de sable jaune et parfois des graviers greseux. 

Le mode 3 (1350um) est constitue par plus de 50 % de pralines 
de ma!!rl usees et arrondies ass@Ciees a des fragments de coqilles 
briseeS ( jUSqU I a 1/4 dU pOidS de Sediment) et a Ull faible pourcentage 
de graviers greseux. Le mode 3 correspond a un facies organogene 
remanie. 

Le mode 4 ( 2600um) est forme par une accumulation d 1 algues 
calcaires de forme noduleuse et graveleuse (Lithothamnium corrallio!des 
Crouan). 

Le mode 5 (3500um) correspond a un sediment phycogene "frais", 
deja decrit par R.DIEUZEIDE (194Q) sous le nom de gravelle grossiere de 
Bou-Isma!l caracterisee par une espece arbusculaire et branchue 
(Li thothamnium calcareum - Pallas - Areschoug). 

Lea modes 3, 4 et 5 peuvent consti tuer jusqu 1 a 90 % du 
sediment. Ils renferment tous une fraction ph,vcogene associee a des 
1nementa figures. Ils seront confondus pour donner le facies organogeme 
au sens large. 

Le facies detri tique terrigene a son maximum de developpement 
a 1 I abri des hauts-fondS danS la region OCCidentale • 

Dans la zone du large, une limite nette le aepare, au Sud, du 
facies bioclastique auquel il n 1 est jamais asaocie. Vera le Nord, la 
granulometrie diminue progressivement vera sediment vaseux. 

Pres de la cote, le sable fin gris est canalise lateralement 
entre un plateau d 1 avant-cote rocheux a Cymodocea nodosa (R.MOLINIER at 
at .1952) et lee fonds d 1 her biers a Posidonies. Lea vifs courants de 
derive littorale impoaent a ce materiau un bon tri, regulier dans la 
mediane avec un bon claasement ( courbe unimodale tree redreaaee). 

Le facies bioclaatique colonise lea aborda septentrionnaux 
des prairies d 1herbiers a Poaidonies. La fraction bioclaatique est 
conatituee de coquillea de Gaaterdpodes, de Lamellibranches (Venus 
gallina et Venus casina), spicules, petits testa, fragments de-te8t 
d 1 Ours in et de quelques pralines de ma8rl. 
L 1 etat d 1 us~me- dea elements biogenes augmente vera le large, en mAme 
temps que leur proportion diminue. Ce deficit en biogene est compense 
au :fur et a mesure par un apport phycogeme. Ce melange constitut un 
terme de passage du mode 3, au 4. 

La fraction detritique correspond a un sable jaune et des 
debris de grea qui tirent leur origine de 1 1 erosion marine des 
terrasaes quaternaires immergees et cotil€res' par lea grandee houles de 
tempetea. 
Le mode bioclastique est beaucoup plus aujet a un transit frontal. 

On observe 3 zones distinctes a fort pourcentage en ma!!rl 
"frais". Les sediments phycogenea sont separes des herbiers a Posidonies 
par une zone a bioclasts roulea, uses et des reates de thalles. 

Lea zones de production de ma!!rl dessinent des structures 
concentriques d 1 intenai te decroissante, allongees NE-SW et si tuees dana 
lea fonds de 1' ordre de 25 a 30 m. Cette orientation souligne une 
activite hydrodynamique majeure justifiee par la permanence des regimes 
de vents du NE et E. 

Lea fonds sous-marins de Bou-Ismarl sont recouverts par un 
sediment essentiellement organogene. 

La fraction organo-detri tique gros!9iere montre une composition 
biogene autochtone ou le detri tique est peu represente. 

L'organogene au sens large, constituant jusqu 1a 90% du 
sediment, correspond a un stock phycogene a Lithothamnium associe a des 
elements figures. Le passage d 1 un facies a 1 I autre se fait graduelle­
-ment par la variation relative de la fraction biogeme. 

La distribution des facies ainsi definis, est regie par 
1 1 effet combine de plusieurs facteurs, a savoir: la morphologie, 
1' agitation, la nature du substrat, les apports detri tiques sablo­
vaseux du Mazafran etc ••• 

En tenant compte de 1' influence du milieu, les dynamiques 
frontale et sagi ttale semblent agir chacune preferentiellement sur les 
differents modes granulometriques aboutissant ainsi a des provinces 
sedimentaires bien individualisees. 
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